
4» REVUE DU TIERS-ORDRE ET DE LA TERRE-SAINTE

« nière Encyclique, dont il fit |>our ainsi dire son testament, est de 
« tous points, louable, consolante et riche de promesses pour l’ave- 
« nir. Aussi faut il que le mouvement, qui |>orte les âmes vers 
« l’Eucharistie, soit soutenu et développé, car là est le salut. »

Après lui, voici que se dresse sur le Vatican la blanche silhouette 
d’un autre vieillard qui se montre à nous tenant, d’une main, une 
Hostie, tandis que de l’autre il semble faire signe à l’humanité d’ap 
procher ; et Pie X dit au monde : « Instaurare omnia in Christo !— 
« Cest dans le Christ, c'est par le Christ Eucharistie, qu'il faut rcs 
« taurer toutes choses ! »

Et, complétant sa pensée, le Souverain Pontife vient encore, il y a 
quelques mois à peine, de dire à toutes les âmes : « Allez chercher le 
salut, la vie, dans la communion très fréquente. »

* * *

Mes Frères, ne restons pas sourds aux prières, et aux[désirs de 
l’Eglise et du Pape.

Allons à l'Eucharistie !
Allons à l’Eucharistie ! pour la visiter, l’adorer, la prier, puis­

qu’elle contient Jésus Christ présent.
Allons à l’Eucharistie ! pour nous unir au Sacrifice que Jésus 

Christ y offre, tous les jours, à son Père sur nos autels.
Allons à l’Eucharistie surtout pour la recevoir et la recevoir sou 

vent afin de nous approprier la vie divine qu’elle contient et qu’elle 
veut nous communiquer.

Faisons à la Dévotion eucharistique une place de plus en plus 
grande dans notre vie chrétienne et les exercices de notre piété.

Ah ! que n’ai-je, en ce moment, les ardeurs séraphiques d’un saint 
François pour vous persuader plus puissamment d’aimer, de servir, 
de fréquent» r l'Eucharistie et d’en faire le Centre de votre vie.

Du moins, je lui demande, en ce jour de sa fête, qu’il commune 
que à vos âmes un peu de cet amour dont il brûlait pour elle, de ce 
dévouement qu’il mit à la glorifier, de cette dévotion admirable dont 
il se plut à l’entourer.

Dans la mesure où vous multiplierez vos rapports avec le Christ 
Eucharistie, s’accomulira en vous, comme en saint François, cette 
divine parole que je vous citais en commençant :

« Celui qui me mange demeure en moi, et celui qui demeure en mot 
« porte beaucoup de fruits. »


